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Malgré quelques crues constatées dans
le pays d'Épernay après les importantes
pluies d'octobre et de novembre, la situation
reste habituelle pour la saison. La régulation
permise par le lac du Der est une précieuse
alliée. p. 4

La Marne ne fait 
pas encore de vagues

Mise en lumière de la ville et ouverture 
de la station Éper'Neige, ce mercredi p. 6
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La lente
revitalisation 
du centre-ville
d'Épernay p. 8

Face à Strasbourg,
Reims veut repartir
de l'avant p. 14

Le Salmanazar 
en musique p. 17 et 18
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Spectaculaire 
déploiement de 
force à Mourmelon
et Mailly p. 12
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2 HUMEURS

Réalisateur et scénariste qui a fait ses armes autour du collectif
Kourtrajmé, Ladj Ly a atteint une reconnaissance unanime dès
son premier long-métrage, «  Les Misérables  », sorti en 2019. 
Récompensé du prix du jury à Cannes et de quatre César, dont
celui du meilleur film, cette œuvre puissante, qui raconte l’aban-
don des quartiers défavorisés sur fond de violence policière, avait
attiré 2 millions de spectateurs en salles. Pour son deuxième long-
métrage, Ladj Ly s'attaque à une autre facette de la misère sociale
: la crise du logement. Il sera, ce samedi 2 décembre, à 15 h, à
l’Opéraims, pour présenter en avant-première « Bâtiment 5 », en
compagnie des acteurs Aristote Luyindula et Nabil Akrouti.

La Mission Unesco 
a remis ses récompenses

Comme de coutume, la Mission Coteaux, Maisons et Caves de
Champagne organisait son diner caritatif annuel. L'occasion de
remettre quatorze prix Pierre-Cheval de l’embellissement, des-
tinés à honorer les initiatives qui valorisent la Champagne, son
territoire, son patrimoine et son histoire. Parmi les lauréats ori-
ginaux, on peut citer l’ensemble de musique classique Généra-
tion Mozart, emmené par le chef d’orchestre et violoncelliste
d’origine iranienne Pejman Memarzadeh et connu pour son fa-
meux concert des vendanges. Lors de cette soirée, 36 000 € de
dons ont été récoltés afin d’œuvrer à la restauration de la basi-
lique Saint-Remi de Reims, chantier estimé à 60 M€.
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Un slam et un film pour honorer le travail 
de 4 000 vignerons champenois
Avec le slam « La Course des bulles », composé par
le jeune chanteur Raphaël accompagné par le pia-
niste Sofiane Pamart, la marque Champagne de Vi-
gnerons, créée en 2001 par le Syndicat général des
vignerons de la Champagne, met à l’honneur ses 
4 000 vignerons et coopératives. Cette initiative ar-
tistique est complétée par un film musical réalisé
par Frédéric Guelaff, « pour mettre au diapason
toutes les valeurs portées fièrement par les vigne-
rons et coopératives de la bannière collective ».
Cette collaboration sera à découvrir sur Youtube et
les réseaux sociaux à partir du vendredi 8 décem-
bre.

Michel Fugain, 
tête d'affiche du repas
des seniors de Reims

Chaque année, la ville de Reims organise un repas-
spectacle gratuit à destination des Rémois retraités de
plus de 60 ans, en coordination avec le CCAS de Reims
et l’ORRPA. Ce moment, comprenant un déjeuner, un
concert et un bal avec orchestre, est prévu le samedi 
10 février, au Parc des expositions. La partie concert
sera animée par Michel Fugain. Pour y participer, il
suffit de s'inscrire, à partir du vendredi 1er décembre,
sur le site reims.fr ou en remplissant le formulaire dis-
ponible notamment à l’hôtel de ville et dans les mairies
de proximité. À noter qu'en cas de fortes demandes, la
collectivité donnera la priorité aux personnes qui n'ont
pas participé au repas en 2023.
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Le réalisateur Ladj Ly présente 
son nouveau film à Reims ce samedi Des Jeux dits verts

Cocorico ! Trente-huit ans après les Jeux olympiques d’Al-
bertville, les Alpes françaises accueilleront, en 2030, les
JO d’hiver. Le dossier français est l'unique retenu par le
Comité international olympique et seul un tremblement
de terre pourrait empêcher les régions Provence-Alpes-
Côte d'Azur et Auvergne-Rhône-Alpes d’organiser les
XXVIe Jeux olympiques d’hiver. Est-ce vraiment une aussi
bonne nouvelle que l’a clamé Emmanuel Macron en pro-
mettant « des Jeux innovants, durables et inclusifs, qui vont
faire rayonner la France et sa montagne » ? Les féaux du
projet mettent en avant que 95 % des sites nécessaires
existent déjà et que le budget prévisionnel atteindra 
1,5 milliard d'euros, loin des 37 milliards engloutis en
2014 à Sotchi pour transformer la station balnéaire en
station de ski. Depuis les années 80, aucun Jeux n'a réussi
à respecter son enveloppe prévisionnelle, on peut donc
douter que les Alpes françaises réussissent à tenir ce bud-
get à la portion congrue. Quant à la promesse de Laurent
Wauquiez, président de l’Auvergne-Rhône-Alpes, de faire
les premiers « JO d'hiver respectueux de l'environne-
ment », elle n’engage que ceux qui y croient. Difficile
d’imaginer qu'un rassemblement de 11 000 athlètes et
plusieurs centaines de milliers de spectateurs venus des
quatre coins du monde soit bénéfique pour l'environne-
ment... D'autant qu'il est déjà difficile de savoir dans quel
état sera la montagne française dans six ans, alors que
l’année 2022 a été marquée par plusieurs records de
fonte de glace. Mais les 300 canons à neige déployés l’an
passé aux JO de Pékin, les premiers de l’histoire à reposer
entièrement sur une neige artificielle, prouvent que l’es-
sentiel n’est pas de bien organiser, mais d’organiser coûte
que coûte ! Les JO de Paris 2024 auraient aussi pu choisir
ce slogan, alors que les nuages s'accumulent. Dépasse-
ment de budget, coût des places prohibitif, soupçons de
malversations financières, promesse non tenue sur la gra-
tuité des transports… Le contexte actuel inquiète égale-
ment pour cet été, dans un pays qui ne sait plus taper
dans le mille en matière d'organisation d'événements
sportifs, mais bien taper dans le tas, comme ce fut le cas
lors de la désastreuse finale de la Ligue des champions
2022, au Stade de France. Quant à l'acceptation sociale
d'un tel événement, elle est de plus en plus délicate. Les
dossiers suisses et suédois, battus par les Alpes françaises,
ont fait craindre au CIO une sanction par les urnes, via
un référendum nécessaire dans ces deux pays. Ce qui en
dit long sur la popularité de ces événements sportifs pha-
raoniques dans le monde d’aujourd’hui... Que les ama-
teurs de descentes enneigées se rassurent, aucun
référendum n’est prévu en France. Ni sur ce sujet, ni sur
un autre.

ÉDITO
de Simon Ksiazenicki,
journaliste

www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

Du 1 e r  au  7  décembre  2023



PPENSEZ À À d 11direddre ied e1 amSaSa&ere && S& me
N

medi 2dd
NT

mededidi 2

1
Uti

010
r voerilise

1
****€0€

os

€*

0€ Dé
d

mb
e

bDécemb
1redi r

éé
SUR

drreeddi 11
Décéceceem

1 2023bre 
2& Samedi 0

R TOUS

eer & SSaammeeddi 2
brbrere 220202323

een 
11

bon d’ac
0101

chat
0

at AP

SUR
LES
À TIR DER

YONSAYR
R TOUS

A
A

carbur

t. 4 boace bon d’ach
aCe bon d’achd h

c
Ce on

a
bo

, c

ega
h

n gp p

lte cadeau, bar ox. Utilisab

. Retrouvez tousee en caiss R
a 80 € d’achd h t (un bon pour

le en un

s vos av
80 € 2

202

r 80 €, 2
s vos avantages sur votre a

p
érp

2 b 160 €

dle balavTicket 23.
ne seule fois sur p
2 bons pour 160 € …

80€ D
 application Mon E.Leclerc

emboursemenrucun A)
(p

b
aésent

PIEC RE.LECLEe rotvans 
tion en caisse (pas d

…).

E

 D’ACH
c.

l deettirrl ou paa  pat tot
r

,,eehors billeteri,YY,RRYRRYRY, ,
 de

l
)

l d
endu monnaie). mo

R h
du

R eteri

AT

2
R

2 %0%
ezveevRecev

20%% SUR TO
** !*

OUT !

eve
d
e

ava

2
v et

hat*’ac
en bon

20
ec la car

UNIQUEMENT

9H-119H30
**Sur le caddie à partir de 150€ d’ac

es, billetterie, achat internet, drivelivr
Sur le caddie à partir de 150€ d ac

*Les bons d’achat sont valables et ut

R
oux à partir de 100€ d

es non cumulable
hat. Sur le manège à bijo

frOf l bl
E.Lecler

e, location et carburant.
ee Centr

oux à partir de 100€ dhat. Sur le manège à bijo

c de Pierry ilisables dans votr

OBETUE JULES LR
€€a parapharmacie à partir de 100d’achat. Surr la

oir con itions en magasin.o did
dès le lend

r lad achat. Sur a parapharmacie à partir de 100

de
es. V

main de leur obtention et pendan

 03.T - 51530 - TÉL
 d’achat.

leur émicompter de15 jours à

 d achat.

ssnt sion. Hors ca

33 - HO.06.54.26.3

ges téléphonie etecharartes cadeaux, cartes, r

: 8H30-20HORAIRE 

9H-1
 abonnement, caveau, box, voyages,

H

19H30



4 À LA UNE www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

Du 1 e r  au  7  décembre  2023

En raison des importantes 
précipitations d'octobre et 
de novembre, la Marne est placée
en vigilance jaune sur l'un de 
ses tronçons. Malgré quelques
crues, la situation reste habituelle
pour la saison.

E n cette fin de mois de novembre, la
Société nautique d’Épernay porte
bien son nom. Comme chaque année,

les extérieurs de ce vénérable club installé
au bord de la Marne se retrouvent en partie
engloutis. « Tous les ans, le ponton est sous
l’eau, deux ou trois jours après les pluies,
c’est un phénomène récurrent », constate
Philippe Marniquet, le président de la Nau-
tique. Les bornes de distribution d’eau et
d’électricité pour les bateaux ont été mises
au sec il y a quelques semaines, juste avant
que les quais, eux aussi, ne soient submer-
gés par les eaux. Les plaisanciers ne revien-
dront pas avant le printemps et les licenciés
du club d’aviron devront se tourner vers
Reims pour pratiquer leur sport. «  Il y a
trop de courant et de risques de collision
avec des troncs d’arbre. De toute façon, le
ponton n’est plus accessible », note le pré-
sident du club de sport.

Si la montée du niveau de la Marne est par
endroit très marquée, elle est due à « deux
mois consécutifs d’anomalies positives »,
comme l’explique ce météorologiste à la di-

rection interrégionale Nord-Est de Météo-
France. «  Les stations de Chouilly et de
Dizy ont enregistré 117 millimètres de pluie
en octobre et 112 en novembre, alors que la
normale se situe autour de 60 millimè-
tres. » L’ingénieur explique cette situation
exceptionnelle par une succession de per-
turbations importantes sur le pays, à savoir
la tempête Ciarán, qui a causé de graves
inondations dans le Pas-de-Calais, puis les
dépressions Domingos et Frederico.
Dans ces conditions, les cours d’eau du
bassin de la Marne
ont retrouvé des va-
leurs normales de sai-
son et des crues
habituelles ont été
constatées pour la ri-
vière et ses affluents. Le tronçon de la
Marne moyenne, qui relie Cumières à
Vitry-le-François, est d’ailleurs placé en vi-
gilance jaune par Vigicrues. « Les niveaux
sont en hausse sur l'ensemble du tronçon et
des débordements pourront être observés
dans le secteur de La-Chaussée-sur-
Marne  », prévient le réseau de prévision
des crues. Mais rien d’inhabituel pour la
saison.
Selon Marc Delannoy, le directeur de
l’aménagement et des ouvrages hydrau-
liques de Seine Grands Lacs : « La Marne
vient d’absorber le pic de cru. » L’établis-
sement public, propriétaire et exploitant

des lacs (dont le Der) qui régulent l’ensem-
ble des affluents de la Seine, soit 830 mil-
lions de mètres cubes de stockage, est passé
à l’action le jeudi 16 novembre. L'eau de la
Marne a été stockée afin d’écrêter les crues
et limiter les débordements. «  Un arrêté
préfectoral fixe le débit à ne pas dépasser
dans la Marne, à savoir 160 m³ par se-
conde, explique Marc Delannoy. Dès que ce
seuil est atteint, on ouvre les vannes et on
prend l’excédent. C’est ce qu’on a fait à
Saint-Dizier pendant dix jours. » Un prélè-

vement qui a été faci-
lement absorbé par le
lac du Der et sa capa-
cité de stockage de
350 millions de mè-
tres cubes. «  Le lac

du Der n’était rempli qu’à environ 22 %,
les 40 millions de mètres cubes prélevés
n’ont donc pas posé de souci. » 
En effet, les lacs sont remplis de décembre
à juin et vidés de juillet à novembre. Les
pluies habituelles des dernières semaines
sont donc sous contrôle. Et les nouvelles
perturbations attendues sur le pays sparna-
cien dans le courant de la semaine pro-
chaine n’ont pas de quoi inquiéter le lac du
Der. Elles seront même bienvenues pour re-
charger les nappes phréatiques du départe-
ment.

Simon Ksiazenicki

40 millions de mètres cubes
prélevés vers le lac du Der

Le niveau de la Marne est monté à Épernay. Sur le tronçon Cumières‐Vitry‐le‐François,
la situation de vigilance est passée au jaune. © l'Hebdo du Vendredi

ENVIRONNEMENT

La Marne se remplit mais ne déborde pas

Le territoire châlonnais peaufine
son plan anti-inondations

L a convention signée il y
a un an entre le territoire
châlonnais, le Syndicat

mixte de la Marne moyenne
(S3M) et Seine Grands Lacs
porte ses premiers fruits, avec la
présentation d'un programme
d'études préalables qui s'inscrit
dans le plan d'actions de préven-
tion des inondations (Papi). Il
identifie une cinquantaine de le-
viers à activer pour lutter contre
les risques d'inondation, pen-
dant trois ans et sur un périmètre
de 32 communes dans un rayon
de 60 km autour des berges de
la Marne. Bien sûr, le volet pé-
dagogique y tient une place
considérable. « Nous animerons un débat au cinéma de la Comète ce dimanche à 15 h, illustre Ludovic
Malotet, le directeur du S3M. Nous prévoyons diverses actions de communication auprès des parti-
culiers et des professionnels. » Depuis début octobre, il est tombé 250 mm d'eau sur le secteur châ-
lonnais. « C'est le tiers de la pluviométrie d'une année normale. »
Parmi les actions phares qui découlent dudit plan : des études pour mesurer les remontées des nappes
phréatiques et leur impact sur les habitations, ainsi que la vulnérabilité de certains collèges bâtis en
zones inondables, menées par la ville de Châlons et le département. « L'agglomération devrait éga-
lement lancer, à l'horizon 2024, les travaux de rénovation de la digue du quartier Madagascar. » 
La rigole de Condé-sur-Marne, dont on parle depuis des années, pourrait elle aussi être reprise. 
« Pas avant 2026, le temps de réaliser toutes les études. Elle date de 1869 et peut stocker jusqu'à en-
viron 500 000 m³ d'eau. Elle permettrait de rediriger ces eaux vers l'Oise jusqu'à l'aval de Paris, et
non en amont, comme c'est le cas aujourd'hui. » Autre grand chantier en réflexion : la mise en place
de fossés lors des rénovations de routes ou de réseaux pluviaux, afin de laisser l'eau s'infiltrer jusqu'aux
nappes, sans gorger les rivières.

Sonia Legendre

Les précipitations observées sur le bassin châlonnais 
depuis octobre équivalent à un tiers de la pluviométrie 
annuelle. © l'Hebdo du Vendredi

Le changement climatique à l'œuvre 
Le réchauffement climatique oblige les acteurs de l’eau à réfléchir à des solutions nouvelles pour prévenir
les crues. « On voit que les événements estivaux et de printemps sont plus fréquents. Il fait plus chaud, il y
a plus d’évaporation et donc plus d’eau dans l’atmosphère qui retombe », explique Marc Delannoy, le di-
recteur de l’aménagement et des ouvrages hydrauliques de Seine Grands Lacs. L’établissement public qui
gère quatre lacs-réservoirs du bassin de la Seine a réalisé des études pour connaître les conséquences du
réchauffement climatique et faire évoluer ses pratiques. Ainsi, pour faire face à une sécheresse rude et as-
surer un soutien d’étiage plus long (la restitution dans les rivières de l'eau stockée dans les lacs-réservoirs),
un excédent de remplissage a été mis en place. A contrario, pour répondre aux crus d’été, le remplissage
des lacs-réservoirs ne se fait plus qu'à 95 %.



Le quartier de La Cité d'Épernay fête la Saint-Nicolas
L'association du quartier de La Cité fêtera la Saint-Nicolas, ce samedi 2 décembre, à partir
de 11 h 30, dans la salle des associations, située au 79, rue des Jancelins. Une petite surprise
attendra les enfants du quartier.

EN BREF
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L'autopartage au point mort 
dans la Grande Vallée de la Marne

MOBILITÉ

L ’expérience aura duré trois ans. Au sortir de la crise sanitaire, l’entreprise d’autopartage Citiz
avait installé douze véhicules (six électriques et six hybrides) sur le territoire de la communauté
de communes de la Grande Vallée de la Marne (CCGVM). À Avenay-Val-d'Or, Aÿ, Bisseuil,

Bouzy, Dizy, Germaine, Nanteuil-la-Forêt et Tours-sur-Marne, il est ainsi possible de réserver en ligne
une citadine, un fourgon ou un utilitaire, pour une heure ou plus, puis d’y accéder 24 heures sur 24
sur l’aire prévue à cet effet. Ce ne sera bientôt plus le cas. 
« L’offre d’autopartage, mise en place en collaboration avec la communauté de communes, ne sera
plus proposée sur le territoire de la Grande Vallée de la Marne à partir du 1er janvier 2024, fait
savoir Citiz dans un mail adressé aux usagers. Les réservations déjà existantes jusqu'au 31 décembre
2023 sont maintenues. Les nouvelles réservations à partir du 1er janvier 2024 ne sont plus possi-
bles. »
Déçue, mais réaliste, la CCGVM, qui avait déboursé 250 000 € (dont 41 000 € subventionnés)
comme mise de départ, l’assure : « C'était expérimental, ça n’a pas pris, il y avait très peu d’usagers. »
Les véhicules ont bien été déplacés de village en village selon les besoins supposés des utilisateurs,
mais la formule n'a jamais trouvé son public. De douze au départ, le nombre d'autos disponibles est
descendu à cinq.
L’intercommunalité promet de proposer une nouvelle offre pour satisfaire les usagers ponctuels, avec
un service de transport à la demande qui devrait être mis en place d’ici à l’été 2024. Implanté dans
plus de 40 villes du Grand Est, Citiz est notamment toujours présent à Reims et Châlons, deux échelles
bien différentes de celle de la Grande Vallée de la Marne.

Simon Ksiazenicki

L'offre de Citiz s'arrêtera au 1er janvier
prochain. © l'Hebdo du Vendredi

Trafic quasiment nul entre Reims,
Châlons et Épernay

TRANSPORT

C e vendredi 1er décembre, la
circulation des trains sera
très perturbée, voire nulle

entre les principales villes du dépar-
tement, en raison d’un mouvement
social national du gestionnaire du
réseau ou plus communément ap-
pelé SNCF Réseau, qui fait partie
des cinq sociétés du groupe SNCF.
Des conséquences sur le trafic sont
possibles au moins jusqu'au samedi
2 décembre matin. Les fiches 
horaires des lignes concernées sont
à retrouver sur le site internet du
TER Grand Est.

Des perturbations sont possibles dès le jeudi 30 novembre 
en fin de journée. © l'Hebdo du Vendredi
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Les Vitrines d'Épernay reconduisent
leur événement de fin d'année,
baptisé Éper'Neige. 
L'esprit « station de ski » s'emparera
du centre-ville dès ce mercredi 
6 décembre et pendant un mois.

É per’Neige, saison 2 ! Après avoir innové
l’an passé en proposant des Féeries de
Noël sur le thème des sports d’hiver et

des stations de ski, les Vitrines d’Épernay recon-
duisent le concept qui leur a donné satisfaction.
« C’est important de se renouveler et la première
année a été un beau succès de fréquentation »,
se félicite Laurent Barthélemy, le président de
l’association de commerçants qui a enregistré 
12 000 entrées payantes aux activités lors de la
première saison d'Éper'Neige. « C’est toujours
difficile de mesurer l’impact qu’un tel événement
a sur la fréquentation commerciale, mais on a
vu que sur tous les week-ends de décembre, ça
amène du monde et anime le centre-ville. »
La star de l’événement sera, comme depuis plus
de 20 ans, la patinoire de 450 m², actuellement
en cours d’installation sur la place Hugues-
Plomb. Plusieurs animations s’y dérouleront
pendant tout le mois de décembre (lire par ail-
leurs). Du côté de la place Bernard-Stasi, il y
aura du nouveau. La piste de luge, prisée l’an

passé, sera agrandie. « On a cassé la tirelire pour
une piste peu plus grande », révèle Laurent Bar-
thélemy. Le mur d’escalade
de 8 mètres de haut, un peu
à l’écart dans le passage
Henri-IV l’année dernière,
sera déplacé sur la place
Bernard-Stasi, où un chapiteau remplacera le
dôme pour accueillir diverses animations. En re-
vanche, la piste de ski de fond de l’an passé a été

abandonnée. « C’était trop compliqué technique-
ment et ça avait peu d’intérêt », livre le président

des Vitrines d’Épernay. 
Et pour l’ambiance, des té-
lésièges et des skis habille-
ront le centre-ville, tandis
qu'une « surprise de der-

nière minute » n'est pas à exclure. 
Événement festif et familial, les Féeries de Noël
visent aussi à dynamiser l'activité des commer-
çants d’Épernay. Ceux-ci participeront à la fête
et mettront en jeu 5 000 € en Sparnachèques,
ces bons d’achat acceptés dans une centaine 
de boutiques sparnaciennes. « C’est une opéra-
tion à moindre coût pour les commerçants et qui
permet à nos clients de consommer locale-
ment. » Au total, les Féeries de Noël coûteront
150 000 € aux Vitrines d’Épernay, lesquelles
peuvent compter sur une subvention importante
de la ville (79 000 €), une participation de la
CCI et les nombreux sponsors privés (20 000 €)
qu’elles ont dénichés. La participation demandée
aux Sparnaciens pour les animations contribuera
également à financer l’opération.

Simon Ksiazenicki

La mise en lumière de la ville débutera ce mercredi, à 18 h,
place Mendès‐France. © l'Hebdo du Vendredi

ANIMATIONS

Noël commence mercredi à Épernay
Les animations

l Mercredi 6 décembre : à 14 h, ouverture de la
station Éper’Neige ; à 18 h, place Mendès-France,
mise en lumière de la ville ; à 18 h 30, place Ber-
nard-Stasi, verre de l’amitié.
l Vendredi 15 décembre : de 18 h à 22 h, place
Bernard-Stasi, apéro tartiflette.
l Samedi 16 et 30 décembre : de 18 h à 22 h,
place Hugues-Plomb, soirée DJ sur la patinoire. 
l Vendredi 22 décembre : de 18 h à 20 h, halle
Saint-Thibault, Apéros de la halle. 
l Samedi 23 décembre : à partir de 15 h, centre-
ville, journée du Père Noël.
l Samedi 6 janvier : à partir de 16 h, place
Hugues-Plomb, galette des rois ; de 18 h à 22 h,
place Hugues-Plomb, soirée mousse sur la pati-
noire.

 Les horaires 
l Ouverture du 6 décembre au 7 janvier. 
En période scolaire : lundi, mardi, jeudi et ven-
dredi, de 17 h à 19 h 30, mercredi, samedi et di-
manche, de 14 h à 19 h 30. Pendant les vacances
scolaires : tous les jours, de 14 h à 19 h 30. Fer-
meture à 17 h les dimanches 24 et 31 décembre
et toute la journée les lundis 25 décembre et 1er
janvier.

Les tarifs 
l 2 € le jeton, 10 € les six, 15 € le forfait journée
pour les moins de 12 ans, 20 € pour les plus de
12 ans. Patinoire : 2 jetons. Mur d’escalade et
piste de luge : 1 jeton.

La piste de ski de fond
abandonnée

La VILLA IØ
Restaurant traditionnel 

Sur place ou à emporter

24 rue Jean Moulin - Epernay - 09 82 34 36 07 -  06 29 66 09 11 
Mardi au Jeudi 11h45 - 13h45 / Mercredi 19h - 21h / Vendredi et Samedi 11h45 - 13h45 et 19h - 21h30

Menu  de Noël  
Entrée

Terrine de lotte et saint jacques 
ou Cassolette d’escargots 

Plat
Suprême de pintade au champagne  

gratin dauphinois 
ou Roti de veau aux marrons  
avec fagots d’haricots verts 

Dessert
Bûche rosé aux biscuits de Reims  

ou Verrine Forêt noire

06 29 66 09 11
Acompte de 30% à la commande. Date limite de commande 18/12/23.

Menu  du Nouvel An
Entrée

Ris de veau en croustade 
ou St jacques sauce agrumes 

Plat
Chapon sauce champgne écrasé de 

pommes de terre parfumée à la truffe 
ou Filet de sandre risotto aux morilles 

Dessert
Tiramisu aux fruits exotiques  

dans sa boule 
ou Marquise chocolat marron

À emporter 
Entrée - Plat - Dessert 28€

À emporter 
Entrée - Plat - Dessert 55€
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Des Boîtes de Noël
pour les plus démunis

SOLIDARITÉ

C 'est une initiative déployée un peu partout
en France qui apportera un peu de douceur
aux plus démunis à l'approche des fêtes de

fin d'année. L’opération Les Boîtes de Noël pro-
pose de collecter des boîtes à chaussures décorées
contenant un loisir (jeu de cartes, livre, colo-
riage…), un truc chaud (écharpe, chaussettes…),
un truc bon (chocolat, gâteau, bonbon…), un pro-
duit de beauté neuf (crème, parfum…) et un mot
doux (carte, dessin…). Elles seront ensuite distri-
buées, avant les fêtes de fin d’année, à des per-
sonnes dans le besoin. À Épernay, l'office notarial
PJHB (27, boulevard de la Motte), Plurial Novilia
(2, rue des Semonts), l'atelier Fée main (50, rue
des Huguenots) ou encore Au Soutien marnais
(150, rue Auban-Moët) font partie des points de
collecte, dont la liste est à retrouver sur la page
Facebook « Les boîtes de Noël du 51 (2023) ».

A près l’hôtel de ville, le château
Perrier et le lycée Stéphane-Hes-
sel, c’est la façade de la Villa

rose qui sera habillée d'une fresque lumi-
neuse à l’occasion des Habits de lumière.
Les vendredi 8 et samedi 9 au soir, la fa-
çade du numéro 39 de l’avenue de Cham-
pagne accueillera «  Jardin de nuit  »,
spectacle son et lumière narrant l'échap-
pée nocturne d’un papillon monarque,
d’insectes et d’oiseaux. Ce mapping
vidéo est le fruit d’un tout nouveau par-
tenariat conclu entre Épinal et Épernay.
Chaque année, la commune des Vosges
organise un concours international du
mapping dans le cadre de la Fête des
images. La ville marnaise a souhaité s’y
associer pour soutenir de jeunes créateurs
et surtout « bénéficier d’un mapping ex-
clusif supplémentaire à un coût très at-
tractif », soit 5 000 €, comme l'explique
la délibération adoptée récemment par le
conseil municipal. À titre de comparai-
son, la municipalité a dû débourser 

70 000 € pour que les Canadiens de Gra-
phics eMotion réalisent la fresque lumi-
neuse « Flora Noctis », certes d’une autre
envergure, qui sera projetée sur la façade
de l’hôtel de ville. 

Le spectacle qui habillera la Villa rose a
donc été réalisé par Alexandre Bourgois,
vainqueur du concours spinalien en 2022,
et Marie-Jeanne Gauthé, consultante ar-
tistique et tutrice du lauréat précité.
Celle-ci a d’ailleurs déjà réalisé le spec-
tacle aquatique de l’Orangerie Moët &
Chandon dans le cadre des Habits de Lu-
mières 2021 et 2022.

Simon Ksiazenicki

Le mapping vidéo s'installera sur la Villa rose.
© l'Hebdo du Vendredi

Épernay et Épinal s'associent 
pour briller aux Habits de lumière

SOLIDARITÉ

Venez-y en train ! 
À l’occasion des soirées des vendredi 8 et samedi 9 décembre, la SNCF et le Grand Est mettent en place,
comme chaque année, un dispositif spécial pour encourager les participants à venir en train. Un ticket
aller-retour, valable au départ des gares situées sur la ligne Reims-Épernay et Châlons-Épernay, peut
d’ores et déjà être acheté au tarif de 5 €. Comme toujours, des retours tardifs seront prévus aux alentours
de 23 h. Infos : ter.sncf.com/grand-est
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Si le programme national Action
cœur de ville, lancé en 2018, 
a permis d’accompagner 
d’importants projets publics, 
il peine à encourager 
les propriétaires à rénover 
leurs biens dans le centre-ville.

R evitaliser le centre des villes moyennes
de France est le défi que s’est lancé
l’État, en 2018, avec Action cœur de

ville. Lancé par le gouvernement d’Édouard 
Philippe pour cinq ans et doté de 5 milliards d’eu-
ros, ce dispositif avait intégré Épernay dans les 
222 villes françaises choisies. L’objectif de « re-
mettre habitants, commerces, services et activités
dans les centres-villes, lutter contre l’étalement
urbain, mieux réguler l’urbanisme commercial
périphérique et rebâtir une ville plus naturelle et
résiliente » sera finalement prolongé jusqu’en
2026 et doté de 5 milliards supplémentaires.
Cette officialisation a été l’occasion de faire un
premier bilan, à Épernay. 
Action cœur de ville a d'abord permis de financer
plusieurs projets publics d’envergure. Les diffé-
rents partenaires nationaux et locaux ont ainsi en-
gagé 84,2 M€ depuis 2018 pour des opérations

publiques et privées à Épernay, dont près de 
32 M€ pour la seule ville d’Épernay. Cela tient
à l’importance des projets qui ont pu bénéficier
du dispositif, comme la coulée verte du Cubry, le
chantier de l’esplanade Charles-de-Gaulle, la
transformation des abords de la gare ou encore
l’aménagement du futur quartier Berges de
Marne. 

En revanche, le volet grand public est moins
concluant. Lancée en 2020, l’opération program-
mée d’amélioration de l’habitat (OPAH), soit
jusqu’à 3,5 M€ d’aides publiques pour la réno-
vation des biens des propriétaires et propriétaires
bailleurs du centre-ville, est balbutiante. Si l’ob-
jectif était d’aider financièrement les travaux de
165 logements (100 en locatif privé, 65 de pro-

priétaires occupants), seuls dix dossiers ont été
validés en trois ans, ce qui représente quinze lo-
gements et 280 000 € de subventions. Insuffi-
sant, alors qu'Épernay est confrontée à un taux de
vacance des logements important (14,2 % en
2019). 
La collectivité a donc analysé la situation et il en
ressort que les difficultés sont liées à « une im-
portante frilosité à pratiquer des loyers plafon-
nés », « des propriétaires de logements vacants
désintéressés par la location » et « l’attrait des
investisseurs pour les meublés de tourisme ». 
Difficile de forcer la main de propriétaires qui en
veulent plus ou qui en ont déjà assez… La ville
d’Épernay reste optimiste et note « une meilleure
dynamique récente », avec 20 dossiers en cours
de montage. 
Globalement, elle note que « les financements ac-
cordés portent leurs fruits en termes d’accéléra-
tion des projets communaux qui, à terme,
contribueront à la dynamisation du centre-ville ».
Elle espère « une émulation auprès des profes-
sionnels du commerce ou du tourisme pour enri-
chir l’offre commerciale et de logement  ». 
Réalité future ou vœu pieux ?

Simon Ksiazenicki

Seuls dix dossiers ont été validés en trois ans. © l'Hebdo du Vendredi

LOGEMENT

La difficile revitalisation de l'habitat 
au cœur d'Épernay

Objectif 100 % réemploi
pour une route au sud d'Épernay

TRAVAUX

R éduire l’empreinte d’un secteur gour-
mand en ressources et fortement émet-
teur de déchets comme l’est celui de la

construction est un des défis majeurs auxquels
font face les collectivités locales et les entre-
prises de travaux publics. Défi en partie relevé
à Corribert, commune de 62 habitants située au
sud-ouest d’Épernay, dans le cadre de travaux
de réfection de la route de Montmort.
Cofinanceur avec le département et le village,
la communauté de communes des Paysages de
Champagne a fait appel à Eiffage, le géant de la
construction. Sur ce chantier, celui-ci a utilisé
L’Arc 1 000, un atelier de retraitement de chaus-
sée permettant de réutiliser les matériaux direc-
tement sur place. Cette centrale mobile d’une
puissance de 1 000 chevaux (d’où son nom),
longue de 8 m pour 3,20 m de largeur, valorise
le gisement de granulats constitué par l’ancienne
chaussée, en traitant les matériaux avec un liant
hydraulique et/ou avec un apport de granulats.
« Ce procédé reconstitue une nouvelle assise
stable, homogène, résistante et prête pour un
nouveau cycle de vie. Il améliore sa résistance
mécanique et sa tenue au gel, pour encore plus de durabilité », assure Eiffage, dans sa note de pré-
sentation de l’engin.
La CCPC assure que ce procédé permet un gain de temps (4 000 m² de travaux en deux jours au lieu
de quinze), une économie financière (100 000 € de moins qu’un chantier traditionnel), une consom-
mation énergétique moindre et surtout ne nécessite aucune ressource puisque 100 % des matériaux
présents dans la chaussée sont réemployés.

Simon Ksiazenicki

Les élus et le fameux engin : L'Arc 1 000. © DR
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Une impressionnante opération 
de destruction d'ivoire s'est tenue 
à Reims, mardi 28 novembre. 
L'occasion pour le Fonds 
international pour la protection 
des animaux (IFAW) d'alerter 
une nouvelle fois sur un trafic 
responsable de la mort de milliers
d'éléphants.

L a dernière fois que le Fonds interna-
tional pour la protection des animaux
(IFAW), dont l'antenne française est

basée à Reims depuis 1995, a organisé un
tel rendez-vous, c'était en 2018, déjà dans
la cité des sacres. Environ 500 kilos d'ob-
jets en ivoire avaient alors été détruits.
Cette fois, en partenariat avec l'Office fran-
çais de la biodiversité (OFD), c'est 
1,8 tonne qui a été d'abord broyée, puis brû-
lée au centre de valorisation énergétique
Rémival de Reims. « Cela représente plus
de 150 éléphants qui ont été convoités pour
faire des objets de décoration avec leurs
défenses », précise l'IFAW. Cette opération
de grande ampleur vise donc à endiguer le
commerce de l'ivoire et surtout à alerter sur
un trafic qui, chaque année, cause la dispa-
rition de milliers d'éléphants dans le
monde, mais aussi de centaines de gardes

chargés de les protéger. Actuellement, selon
WWF, il reste 400 000 individus en Afrique
et moins de 50 000 en Asie, soit respective-
ment 70 % et 50 % de moins que dans les
années 1970. 
Les objets en ivoire qui ont été détruits sont
issus de saisies et de dons de particuliers.
En effet, depuis 2015, IFAW a lancé la cam-

pagne « Je donne mon ivoire », afin d'inci-
ter toutes les bonnes volontés à lui remettre
tout objet réalisé à partir de défenses d'élé-
phant, fournissant notamment une solution
aux personnes qui souhaitent s'en dessaisir
en toute légalité. Par ailleurs, avec son par-
tenaire Wild is life, l'ONG s'est engagée à
planter un arbre au Zimbabwe par kilo

d'ivoire reçu, afin de contribuer à restaurer
l'habitat de ces grands mammifères, dont la
destruction compte parmi les principales
causes d'érosion de la biodiversité.
Si le commerce de l'ivoire brut est interdit
en France depuis 2016, celui de l'ivoire tra-
vaillé datant d'avant 1947 et qui a légale-
ment été importé au sein de l'Union
européenne peut néanmoins être vendu,
mais à des conditions très strictes. Les
États-Unis ont de leur côté adopté, la même
année, des réglementations pour cesser la
plupart des importations et exportations de
cette matière. En Chine, qui était le premier
importateur mondial de défenses, ce com-
merce a aussi été officiellement interdit en
2018. Cependant, dans ce pays, comme
dans d'autres du continent asiatique, l'in-
dustrie de l'ivoire sculpté est ancrée depuis
des centaines d'années et reste particulière-
ment prisée. Dans ces territoires, l'IFAW
mène donc des campagnes de sensibilisa-
tion pour rappeler une évidence : « Si les
humains n'ont pas besoin d'ivoire pour
vivre, les éléphants si ».

Julien Debant

4 Infos : info-fr@ifaw.org ou www.ifaw.org

PROTECTION ANIMALE

Reims au centre de la guerre contre l'ivoire

Présentés mardi matin à Reims, les objets en ivoire ont ensuite été
broyés et brûlés. © l'Hebdo du Vendredi
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Des étudiants et des enseignants 
de l'UFR sciences exactes 
et naturelles dénoncent 
une baisse des heures de cours 
dispensées, prévue 
à la rentrée 2024.

C ’était jour de CFVU, dans les bureaux
de l’Université de Reims Champagne-
Ardenne (Urca). Soit la Commission de

la formation et de la vie universitaire, une ins-
tance composée d’enseignants et d’étudiants
qui devait se prononcer sur la nouvelle ma-
quette des formations pour la période 2024-
2028.
Mardi après-midi, une cinquantaine d’ensei-
gnants et d'apprenants sont venus dire aux
membres de la CFVU ce qu’ils pensaient de ce
projet qui prévoit la suppression de 5 000
heures pour l’UFR sciences exactes et natu-
relles (SEN). « On n’est pas là pour bloquer,
on est venu pacifiquement informer les partici-
pants de la CFVU des conséquences de cette
nouvelle maquette », explique Robin Nevers,
président de la Safir-Urca, l’association des étu-
diants en filière informatique de Reims, qui dé-
nonce des « coupes budgétaires » et la « baisse
des heures de cours dispensées ». 
Parmi les manifestants, il y avait également
beaucoup d’enseignants. Comme ce professeur

de biologie en licence professionnelle : « La
nouvelle maquette prévoit que je passe de 450
à 400 heures sur une année. Dans certaines fi-
lières, c’est même -15 %. Or, on a besoin d’en-
seignement et de travaux pratiques pour se
former des mathématiciens ou des biologistes.
Si on prend l’exemple des maths, les élèves en
ont fait très peu au cours des années bac. Pour
qu’ils aient le niveau et soient compétitifs, il
faut qu’ils en fassent beaucoup. Supprimer des

heures ne colle pas. » Environ 2 800 étudiants
sont concernés.
Mais surtout, ce membre du collectif de défense
des formations de l’UFR SEN dénonce une ma-
nipulation. « On a pris la décision collective de
ne valider aucune maquette, mais la vice-pré-
sidente en charge de l’accréditation les a mo-
difiées en enlevant des heures au hasard, pour
pouvoir les présenter à la CFVU à notre insu,
tout en laissant nos signatures. On n’est pas

d’accord, les gens qui ont fait ça n’y connais-
sent rien. »
Après cette première mobilisation, d’autres ac-
tions sont envisagées par les étudiants avant le
12 décembre. C’est à cette date que le conseil
d’administration de l’Urca doit adopter défini-
tivement les nouvelles maquettes.

Simon Ksiazenicki

Une cinquantaine de personnes se sont présentées devant
les bureaux de l'Urca, mardi. © l'Hebdo

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR

Mobilisation à la fac de sciences de Reims

Les précisions de l'Urca 
Face à cette contestation, la direction de l’Université
de Reims Champagne-Ardenne (Urca) a souhaité
apporter un éclairage. À la rentrée 2022, l’équipe de
gouvernance a proposé à l’ensemble de ses compo-
santes une lettre de cadrage pour la nouvelle accré-
ditation de l’offre de formation (2024-2028) qui a
été adoptée à l’unanimité par le conseil académique
et le conseil d’administration. « Treize composantes
sur quatorze ont scrupuleusement respecté la lettre
de cadrage. Seule l’UFR des sciences exactes et na-
turelles a fait le choix de ne pas la respecter », in-
dique l’Urca. « Si une légère évolution horaire est
constatée dans cette nouvelle accréditation, elle se
fait au profit d’une modernisation de la formation
par une pédagogie plus active et une meilleure pré-
paration à l’insertion professionnelle des diplômés
par le biais des stages rendus obligatoires. » L'Urca
assure « se réserver le droit de donner des suites à
d’éventuels propos qui pourraient être tenus à l’en-
contre de ses personnels et viseraient à nuire à son
image ».

150 agriculteurs à Châlons 
pour défendre le made in France

MANIFESTATION

J usqu'au 1er décembre, fête de la
Saint-Éloi, le patron des agri-
culteurs, une cinquantaine de

panneaux d'entrée de villages marnais
resteront à l'envers pour symboliser
l'opération « On marche sur la tête »
lancée par la Fédération nationale des
syndicats d'exploitants agricoles
(FNSEA) et les Jeunes agriculteurs.
Vendredi 24 novembre, 150 exploi-
tants ont manifesté à Châlons et sta-
tionné une trentaine de tracteurs
devant la préfecture de la Marne, rue
Carnot. Avec au top de leurs revendi-
cations, la fameuse souveraineté ali-
mentaire, loin d'être une réalité pour
la profession.  « Une volaille sur deux
achetée en France vient de l'étranger,
chiffre Hervé Lapie, président de la fédération départementale (FDSEA) et secrétaire général de la
fédération nationale. 4 millions de tonnes de fruits sont importés, soit 60 % de la consommation na-
tionale. Dans le même temps, nos coûts de production, principalement du fait de l'énergie, ont aug-
menté de 18 à 20 %. »
Puis de dénoncer une loi d'orientation agricole « qui n'est toujours pas sortie et qui reste vide de sens,
alors qu'elle devait fixer un cap pour les 15 ou 20 prochaines années. On a besoin de soutien. Au lieu
de cela, le gouvernement fait marche arrière, sans aucune cohésion. » Dernier exemple en date : l'abs-
tention de la France quant à la ré-homologation du glyphosate pour dix ans, proposée par la Commis-
sion européenne. « Ça a été validé sur le plan technique et scientifique. Aujourd'hui, il faut des actes,
un vrai plan pour l'avenir de nos installations. » Les représentants nationaux du syndicat rencontreront
prochainement le ministre de l'Agriculture.

Sonia Legendre

Près d'une trentaine de tracteurs ont été garés devant
la préfecture de la Marne. © l'Hebdo du Vendredi
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22 « communes nature » 
dans la Marne

ESPACES VERTS

A près l'Alsace et la Lorraine,
la distinction « commune na-
ture » faisait son entrée sur

l'ex-Champagne-Ardenne en 2018,
portée par le Grand Est et les Agences
de l'eau. Objectif : encourager la ges-
tion responsable des espaces verts pu-
blics en faveur de la biodiversité. La
cérémonie organisée ce mardi 28 no-
vembre à Saint-Memmie a distingué
22 nouvelles communes marnaises
pour leurs efforts en la matière, ainsi
que la communauté de communes de la région de Suippes et le lycée Jean-Talon de Châlons. Villers-
aux-Bois remporte l'un des coups de cœur du jury, tandis qu'une troisième « libellule », à savoir le
plus haut niveau de distinction, est attribuée à dix villages. On citera parmi eux Saint-Memmie,
Cernay-lès-Reims, Villers-Marmery, Blancs-Coteaux, Somme-Suippe ou encore Monthelon.

S.L

Coup de pouce de l'État à la
Banque Alimentaire de la Marne

SOLIDARITÉ

A lors que la Banque alimen-
taire a organisé le week-end
dernier sa grande collecte,

son antenne marnaise a reçu à cette
occasion une subvention exception-
nelle de l'État de 16 330 €. Une
somme qui vient s'ajouter aux 147 180 €
déjà versés cette année, au titre de
l’aide alimentaire et pour le remplace-
ment d’un véhicule gasoil par un vé-
hicule électrique. 
Au total, ce sont donc 163 510 € de
subventions qui ont été accordés en 2023, soit une augmentation de 66 % par rapport à 2022.
Pour rappel, la Banque alimentaire de la Marne, qui apporte une aide capitale aux plus démunis, s'était
vu accorder en 2021 et 2022 une subvention d’investissement de 135 000 € pour la création d’une
cuisine pédagogique dans le cadre d’une extension de ses locaux à Reims, mais aussi 62 854 € en
2021 et à 98 354 € l’année suivante au titre de l’aide alimentaire.

J.D

Votez pour le GR de la Montagne
de Reims et de l'Ardre

CONCOURS

J usqu'au 5 décembre se
tient la 7e édition du
concours des GR secrets,

au sens « trésors cachés », orga-
nisée par la Fédération française
de randonnée. Son objet est de
valoriser la diversité des terrains
de pratique de la randonnée iti-
nérante et montrer qu’il existe
une offre alternative de proposi-
tions qui n’ont rien à envier à
d’autres, plus courues. Et pour la
première fois, le GR de la Montagne de Reims et de l'Ardre fait partie des nominés. Cette grande bou-
cle de 48,7 km, au départ de Pourcy, permet de découvrir d’abord les paysages vallonnés des sources
de l’Ardre entre champs, vignes et forêts. Elle rejoint ensuite le bord nord-ouest de la Montagne de
Reims et parcourt les coteaux viticoles, en balcon sur Reims.
Mais pour l'emporter, le GR marnais a besoin de la mobilisation de tous les habitants du département.
En effet, le GR vainqueur sera désigné via un vote unique par personne sur toute la durée du concours,
à effectuer sur le site mongr.fr.

J.D

© Préfet de la Marne, 2023 
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Près de 4 000 soldats et 
500 véhicules sont déployés
sur un rayon de 120 km autour 
de Mourmelon, Suippes et 
Mailly-le-Camp pour expérimenter
le projet d'armement Scorpion 
de l'Armée de terre et son système
d'information numérisé. 

D epuis le 13 novembre et jusqu'au 
3 décembre, un exercice militaire d'am-
pleur s'organise à Sissonne et sur les

camps de Champagne (Mourmelon, Suippes et
Mailly-le-Camp), prisés pour leurs vastes éten-
dues et leurs terrains de manœuvre. Nom de code
de l'opération  : BIA23 (Brigade interarmes
2023), en lien avec le projet d'armement Scor-
pion, comme synergie du contact renforcée par
la polyvalence et l'infovalorisation. L'objectif de
la 6e BLB (Brigade légère blindée), qui pilote
l'expérimentation avec l'aide de six de ses régi-
ments, est de déployer une brigade numérisée in-
tégrant le programme Scorpion. Une centaine de
militaires s'active depuis le poste principal de
commandement, installé à Mourmelon, pour
faire le lien avec toutes les unités réparties sur le
secteur. Cartographie en temps réel, échange,
traitement et analyse de messages, de données
GPS et d'images numérisées, cyberprotection,
etc. Rien n'est laissé au hasard. « Cet exercice
s'inscrit dans une représentation fidèle à ce que
serait notre engagement en zone de combat, pré-
cise le général Valentin Seiler, à la tête de la 6e
BLB. On est sur une expérimentation réaliste, à
une échelle volontairement plus grande, d'envi-
ron un quart. On doit connaître la situation sur
le terrain et l'évolution des forces ennemies, elles
aussi matérialisées par
des soldats, pour opti-
miser nos prises de dé-
cision. »
En 2021, un premier ré-
giment dit « numérisé »
a été testé avec des véhicules blindés de type
Griffon en Afrique. « Ça a été un succès, rappelle
le colonel Lionel, de la section technique de 
l'Armée de terre, basée à Versailles. On vise
l'échelle de la brigade en 2023, puis une intégra-
tion complète du système à l'échelon multinatio-
nal en 2027. L'exercice a nécessité deux ans de

préparation. On en profite pour éprouver de nou-
velles technologies en matière de camouflage
thermique et visuel, par exemple, ou encore de
réseaux satellitaires. »
Pour rappel, en juillet, l'Assemblée nationale
adoptait la nouvelle loi de programmation mili-
taire dans sa version finale, avec à la clé un bud-

get de 413 milliards
d'euros de 2024 à 2030.
De quoi financer le re-
nouvellement des capa-
cités de défense et
d'armement du pays

face au contexte international qu'on connaît. « Ce
qui se passe à l'Est n'a pas directement influencé
l'exercice, mais il entre forcément en compte, 
précise le général Seiler. On s'appuie sur un scé-
nario de haute intensité, où l'on pourrait être
confronté à une brigade mécanisée adverse simi-
laire à la nôtre. »

De part et d'autre de Mailly-le-Camp, ce scénario
permet d'éprouver plusieurs modèles de véhi-
cules blindés de transport, de reconnaissance et
de combat dits Griffon VOA et Jaguar. « Nous
sommes le premier régiment opérationnel à avoir
été doté de Jaguar nouvelle
génération il y a un an, pré-
cise le capitaine Maxime,
commandant d'unité au 1er
Régiment étranger de cava-
lerie (Rec). 13 de ces mo-
dèles sont utilisés pour cet exercice tactique. Ils
pèsent 25 tonnes, contre 17 chez leurs prédéces-
seurs, et sont beaucoup plus silencieux. » Ils of-
frent également des capacités d'observation
démultipliées grâce à des caméras et des capteurs
qui permettent une vision à 360°, ainsi qu'une mi-
trailleuse de 7,62 mm tournant indépendamment
de la tourelle. « Ils peuvent rouler à 90 km/h sur
route, 50 ou 60 km/h sur terrain accidenté. » 

Les Griffon VOA, quant à eux, sont testés et ma-
noeuvrés par le 3e Régiment d’artillerie de ma-
rine (Rama) de Canjuers. « On vient de recevoir
ce dernier modèle, dont la caméra laser permet
une visibilité à 14 km et une acquisition de don-

nées et de renseignements
dès 8 ou 10 km », détaille
le Lieutenant Antoine,
spécifiquement rattaché 
à la batterie d'acquisition
et de surveillance du 3e

Rama. Avec un enjeu global de taille : s'assurer
de la bonne coordination entre le système d'in-
formatisation conçu pour Scorpion, ces engins et
leur pilotage en conditions de conflit.

Sonia Legendre

L'exercice militaire du programme Scorpion se poursuivra jusqu'au 3 décembre
dans la Marne et dans l'Aisne. © l'Hebdo du Vendredi

ARMÉE

Un exercice militaire inédit 
sur les camps de Mourmelon et Mailly

« On s'appuie sur un scénario
de haute intensité »

Les véhicules blindés Jaguar, nouvelle génération, sont testés à Mailly. © l'Hebdo du Vendredi Nouvelles technologies et tactiques de camouflage au cœur de l'exercice. © l'Hebdo du Vendredi

Camouflage thermique
et réseaux satellitaires
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Basket-ball LF2 : les Pétillantes 
favorites en Normandie
Vainqueur de la Tronche-Meylan (85-73), le week-end
dernier à domicile, le Champagne Basket féminin se
rend ce samedi 2 décembre sur le parquet de Monde-
ville, située en périphérie de Caen. Désormais dans la
première partie de tableau de LF2, en 5e position (qua-
tre victoires et trois défaites), les joueuses entraînées par
Aurélie Lopez tenteront d'enchaîner avec un nouveau
succès face à une formation qui stagne à la 10e place
et qui, après deux succès lors des deux premières jour-
nées, reste sur cinq échecs de rang.
Prochain match à domicile : Champagne Basket - Toulouse,
vendredi 8 décembre, à 20 h, au complexe René-Tys,
Reims.

Volley-ball Ligue B :    
le Reims Volley 51 
ambitieux en terre 
axonaise
On n'arrête plus le Reims Volley 51.
Championnat et coupe de France
confondus, le promu rémois vient
de signer sa quatrième victoire de
rang, samedi dernier à la maison,
aux dépens de Mende Volley Lo-
zère, pourtant finaliste de la Ligue B
au printemps dernier. Un succès
signé sur le score de 3 sets à rien,
comme depuis le début de la saison
à René-Tys. Toujours en 3e position au classement, juste derrière les favoris Ajaccio et
Cannes, l'équipe dirigée par José Amet tentera de poursuivre sur sa lancée, samedi 2 dé-
cembre, à l'occasion de son plus court voyage de l'année, dans le département voisin de
l'Aisne, pour se rendre dans l'antre du 8e de Ligue B, Saint-Quentin (match à 18 h 30).
Prochain match à domicile : Reims - Cambrai, samedi 9 décembre, à 19 h, 
complexe René-Tys, Reims.

EN BREF

Après un match décevant à Rennes,
l'équipe champenoise a l'occasion
de se rattraper devant son public,
ce vendredi soir. Les Rémois 
ne devront pas faire de cadeaux 
à leurs voisins de Strasbourg.

C ’est assez rare pour être signalé. L'entraî-
neur du Stade de Reims, Will Still, n'a
pas épargné ses joueurs après la défaite à

Rennes, dimanche dernier (3-1). Le technicien
belge s'est gardé de donner des noms, bien sûr,
mais il a fustigé « certaines individualités qui
n'étaient pas au niveau et ont mis en péril le col-
lectif ». Et le jeune coach de pointer du doigt trois
buts très évitables, encaissés à des moments clé
(4e et 46e) et/ou sur coups de pied arrêtés.
« On leur a donné le match, alors que sur les
stats, les occasions créées et la pression, on était
bien. Rien n’a été bon aujourd’hui. L’échauffe-
ment a été catastrophique, l’avant-match a été
catastrophique », a-t-il déclaré, très déçu, sans
omettre de pointer du doigt ses responsabilités et
celles du staff. Il espère que la leçon sera retenue :
« On s’est réuni en début de semaine pour se dire
qu’on avait été nul. Il faut savoir se dire les
choses. » 
Parmi les vérités du moment à dire : la défense
rémoise est en souffrance. À cinq face au Paris
SG, puis à quatre face aux Rennais, elle vient

d’encaisser six buts, soit la moitié du total
concédé lors des onze premières journées de
championnat. Pour espérer conserver leur place
dans le top 5, les Rémois vont donc devoir remet-
tre le bleu de chauffe et retrouver des automa-
tismes défensifs, alors que le onze va encore
bouger ce week-end. La formation marnaise sera,
en effet, privée, pendant au moins deux mois, du
milieu de terrain Marshall Munetsi, victime d'une
entorse de la cheville au Roazhon Park. 
L’adversaire qui se présentera à Delaune, ce ven-

dredi soir, est aussi valétudinaire. Strasbourg n’a
en effet plus gagné la moindre rencontre depuis
six matches et le double effet BlueCo - Patrick
Vieira, arrivés cet été dans le quartier de la Mei-
nau, tarde à se faire sentir. Mais Will Still et ses
hommes n'ont sans doute pas oublié que Rennes,
aussi, était au plus mal avant de recevoir Reims...

Simon Ksiazenicki
4 Reims - Strasbourg, vendredi 1er décembre, 
à 21 h, au stade Auguste-Delaune 
et sur Prime Video

Blessé à une cheville à Rennes, Marshall Munetsi manquera
deux mois de compétition. © l'Hebdo du Vendredi

FOOTBALL L1 (14E J.) : REIMS (5E) - STRASBOURG (13E)

Le Stade de Reims doit arrêter les cadeaux

Châlons-Reims défie Rouen 
à l'Arena

BASKET-BALL PRO B (9E J.) : CHAMPAGNE BASKET (10E) - ROUEN (7E)

M athis Keïta et ses
coéquipiers ont re-
trouvé le sourire en

championnat, au détour d'un
succès précieux à Antibes,
surprenante lanterne rouge de
Pro B, le week-end dernier. La
victoire acquise sur le score de
94 à 83, grâce notamment au
retour de blessure de Bathiste
Tchouaffe (9 points et 9 re-
bonds pour 18 d'évaluation),
est en fait la 3e de la saison
face à la formation de la Côte
d'Azur, déjà éparpillée à deux
reprises, en quart de finale de
la Leaders Cup (97-79 à Reims et 89-77 à Antibes).  Grâce à cette victoire, seulement la troisième en
huit journées de Pro B, le Champagne Basket est remonté à une plus digne 10e place. Malheureuse-
ment, Thomas Andrieux et ses joueurs n'ont guère eu le temps d'en profiter. Quatre jours plus tard,
soit le mardi 28 novembre, ils sont de nouveau tombés lors de la venue de Lille (73-78), en match
aller des demi-finales de Leaders Cup. Ils tenteront de rattraper leur retard lors du match retour prévu
le mardi 5 décembre. En attendant, le Champagne Basket a une autre importante rencontre à jouer,
dès ce vendredi 1er décembre, avec la réception de Rouen à la Reims Arena. C'est la deuxième partie
organisée cette saison dans la grande salle rémoise. Lors de la première, jouée le 13 octobre, pour le
compte de la journée inaugurale de Pro B, l'union marnaise s'était faite surprendre par La Rochelle
(77-82), aujourd'hui seul leader du championnat. Cette fois, c'est donc Rouen, déjà joué à deux reprises
en poule de Leaders Cup (victoire à Rouen 83-80 et défaite à Châlons 87-94), qui se présente. L'équipe
normande, bien que mieux classée, n'est pas au mieux. Après un départ en fanfare marqué par quatre
succès d'affilée, elle a enchaîné trois échecs, avant de relever la tête, vendredi dernier, face à Saint-
Chamond (98-92).

J.D
4 Champagne Basket - Rouen, vendredi 1er décembre, à 20 h à la Reims Arena.

Grismay Paumier et ses coéquipiers défient Rouen, 
à l'occasion de leur deuxième match de la saison à 
la Reims Arena. © Teddy Picaudé

© Teddy Picaudé

Deux jeunes Rémois 
en finale de Coupe du monde 
L’équipe de France U17 s’est qualifiée pour la
finale de la Coupe du monde en battant le Mali
(2-1), mardi, en Indonésie. Une rencontre qui a
rassemblé près de 300 000 téléspectateurs sur
La Chaîne L’Équipe, alors qu’elle se déroulait
en début d’après-midi. Parmi les petits Bleus,
on retrouve deux défenseurs du Stade de
Reims, Nhoa Sangui et Arthur Tchaptchet
(17 ans). La troupe de Jean-Luc Vannuchi dis-
putera la finale face à l’Allemagne, ce samedi
2 décembre, à 13 h, à Surakarta (en direct sur
La Chaîne L'Équipe) et tenteront d’imiter la gé-
nération 84, titrée en 2001.

D1F : Paris SG - Reims
reprogrammé 
Dimanche dernier, les joueuses du Stade de
Reims ont concédé un match nul face au Paris FC
(1-1), un bon résultat face à un adversaire eu-
ropéen qui vise le podium. Deux jours plus tôt,
la Fédération française de football a décidé que
la rencontre des Rémoises face au Paris SG, qui
avait été arrêtée en cours de partie en octobre
dernier, serait finalement rejouée en intégralité
le mercredi 17 janvier, à 18 h 30. Le match
avait dû être interrompu à la 46e minute en rai-
son de tirs de feux d’artifice et de pétards sur
la pelouse provenant de l'extérieur du stade de
Poissy. Le score était alors vierge.

© Maxime Haumont
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Une « zumba party » 
à Épernay pour le Téléthon
Le Réveil d'Épernay organise la 2e édition de sa Zumba
Party Téléthon, le dimanche 3 décembre, de 14 h 30 à
17 h 30, au hall des sports Pierre-Gaspard. Animé par
Lmpsunshine Fitness et Edyta Fitness, cet événement
dansant, festif et solidaire sera ouvert à tous à partir
de 12 ans, moyennant un droit d'entrée minimum de
5 €. Les fonds récoltés seront entièrement reversés à
l'AFM-Téléthon.

Braderie solidaire 
avec le Secours populaire à Dormans
L’antenne locale du Secours populaire de Dormans or-
ganise sa dernière braderie annuelle, ce samedi 2 dé-
cembre, de 9 h à 17 h, dans ses locaux du 10 bis, rue
du Chemin du Gault. Les bénévoles proposeront de
bonnes affaires de seconde main (jeux, jouets, vête-
ments, vaisselle, linge…), ainsi que de la petite restau-
ration (crêpes, chocolat, vin chaud…). Les recettes de
cette journée serviront aux sinistrés du Pas-de-Calais,
touché par de violentes inondations depuis le début du
mois de novembre. Une urne permettra également de
récolter des dons libres.

EN BREF
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Agenda
SPECTACLES
SAMEDI 2 DÉCEMBRE
THÉÂTRE : « LES HAUTVILLADES » 
HAUTVILLERS 
En résidence artistique à Hautvillers, la
compagnie Le Diable à 4 pattes a mis sur
pied un spectacle grâce à la mobilisation
des habitants et des enfants du village. Il y
sera question de l’invention du cham-
pagne, de l’abbaye d’Hautvillers, mais
aussi d’Apollinaire, de Dom Pérignon et
d’autres historiettes ancrées dans l’histoire
du village.
À 19 h 30, salle des fêtes, 155, rue du Dessous des Clos, 
Hautvillers. Gratuit. Réservation obligatoire : 03 26 55 18 44

DIMANCHE  3 DÉCEMBRE
« PITA PETA HOFEN SHOW » - MJC D’AŸ
Trois personnages dans un univers ab-
surde, avec des logiques incohérentes, où
le comique règne et la jonglerie est la
langue maternelle. Par la compagnie Los
Putos Makinas. À partir de 6 ans. Goûter
offert à l’issue du spectacle.
À 16 h, salle Sabine-Sani, MJC d’Aÿ. Durée : 30’. 
Tarifs : 5 et 8 €. Infos : mjc-ay.com

CONCERTS
VENDREDI 1ER DÉCEMBRE
CHRISTOPHE WILLEM - LE MILLESIUM
Christophe Willem signe son retour 
avec son sixième album, « Panorama ».
À 20 h, Le Millesium, Épernay. Tarifs : 45 à 65 €. 
Infos : lemillesium.com

MARDI 5 DÉCEMBRE
MACHA GHARIBIAN - LE SALMANAZAR
La chanteuse et pianiste Macha Gharibian,
lauréate lors des Victoires du Jazz 2020
dans la catégorie Révélation, présente son
troisième album, « Joy Ascension ».
À 20 h 30, théâtre Gabrielle-Dorziat, Épernay. Durée : 1 h
30 avec entracte. Tarifs : 10 à 27 €. Infos : lesalmanazar.fr

LOISIRS
VENDREDI 1ER DÉCEMBRE
L’HIVER AU CHÂTEAU - PIERRY
Le château de Pierry ouvre ses portes à
l’occasion d’une soirée festive et gour-
mande dans la cour d’honneur et le cellier
pressoir.
À 18 h 30, château de Pierry, 45, rue Léon-Bourgeois. Tarif :
15 € avec une coupe de champagne et un droit accès au ti-
rage au sort. Infos : my.weezevent.com/l-hiver-au-chateau

DIMANCHE 3 DÉCEMBRE
VISITE CONTÉE - MUSÉE D’ÉPERNAY
Partez à la rencontre des escargots cachés
dans l’exposition « Goûter le monde - Le
Banquet des merveilles ». De 3 à 6 ans.
À 10 h 30, musée du vin de Champagne et d’archéologie ré-
gionale, 13, avenue de Champagne, Épernay. Tarif : 3,20 €,
gratuit pour l’accompagnant. Durée : 30’ à 45’. 
Réservation : 03 26 55 03 56 
et billetterie.musee@ville-epernay.fr

CINÉMA
DIMANCHE 3 DÉCEMBRE
« PAT ET MAT EN HIVER » - LE PALACE
Entre bataille de boules de neige et distri-
bution de cadeaux, les célèbres voisins
tchèques se retrouvent pour cinq nouvelles
aventures. Dès 3 ans. 
À 10 h 45, cinéma Le Palace, Épernay. Tarif : 5 €. 
Durée : 1 h 02. Infos : le-palace.fr

MARDI 5 DÉCEMBRE
« LOVE ACTUALLY » - LE PALACE
Venez (re)découvrir la célèbre comédie ro-
mantique de Noël en version restaurée 4K.
À 20 h (VOST) et 20 h 30 (VF), cinéma Le Palace, Épernay. 
Durée : 2 h 09. Tarifs : 6 à 10,50 €. Infos : le-palace.fr

Musique
du lundi au vendredi9h - 9h30

TURETTÉÔC  CUL xpos., ee, festivals, ciné, TV

L’artiste marseillais au groove 
electro inégalable vient présenter
son album « Sunset Blue », sorti en
septembre dernier, à la Cartonnerie
de Reims, le 7 décembre. L’occasion
pour lui de poser ses valises pour 
la première fois dans la cité 
des sacres.

Vous revoilà à nouveau sur les routes !
C’est le début de votre tournée ?
Nous avons déjà fait pas mal de dates en Europe,
en Allemagne, en Espagne, en Angleterre, en Bel-
gique, et nous sommes de retour en France depuis
début octobre. On s’est arrêté à Bordeaux, Mont-
pellier et l’Olympia. Et entre mars et mai 2024, on
reprend également la route des États-Unis, et aussi
du Mexique et du Canada, avant la tournée des fes-
tivals estivaux. Donc oui, tout bien considéré, nous
sommes au début de cette tournée.

Comment se passe la présentation de
cet album ? Comment est-il reçu par le
public ? Est-ce à la hauteur de ce que
vous espériez en studio ?
C’est vrai que le studio et la scène sont vraiment
deux choses bien différentes. En studio, je mène
un travail très introspectif, très intime. Je passe
beaucoup de temps sur les mélodies et les suites
d’accords. J’aime y passer le temps nécessaire. En
live, c’est autre chose. La set-list, déjà, est compo-

sée de morceaux de plusieurs albums différents.
Des anciens, des nouveaux, ça forme comme un
album inédit, un album live unique. J’ai le souci
que tout s’imbrique bien, que tout s’enchaîne bien,
parce que l’essentiel, c’est que l’ensemble soit
énergique, enthousiaste. Pour ça, d’ailleurs, je
n’hésite jamais à revisiter certains titres, spéciale-
ment pour l’ambiance du live.

Quand on vous écoute, on découvre 
un univers electro-groove très 80's,
beaucoup de grâce et une dimension
cinématographique indéniable. C’est
comme des hypnoses. On a aussi le
sentiment que vous voulez nous emme-

ner dans vos souvenirs. Est-ce juste ?
Oui, et merci beaucoup pour cette fine analyse. Je
passe beaucoup de temps sur les détails et je mets
beaucoup de moi dans mes compositions. Le lien
aux souvenirs et à la vie qui s’écoule est essentiel
: chaque album est une photo ou une carte postale
du moment précis où il a été composé. Je raconte
des histoires, des voyages, et pourtant, ça se fait
naturellement, je ne conceptualise pas forcément.
Ça se fait, c’est tout. Je considère vraiment la mu-
sique comme la meilleure compagne de déplace-
ment, la meilleure madeleine de Proust. Et j’aime
le côté cinématographique que vous soulignez : ce
moment où l’on est dans une situation banale, de
la vie courante, et où l’on met nos écouteurs et on

devient le héros d’un clip ou d’un film. Ça modifie
complètement le réel.

Y a-t-il un lieu dans le monde, 
d’ailleurs, que vous êtes impatient de
retrouver pour l’inspiration qu’il vous
apporte ?
New York, c’est LA ville qui m’inspire pour créer.
Mais j’ai vécu tant d’autres choses extraordinaires
ailleurs. Je pense aux hystéries collectives du
Mexique. À ma fierté sur la scène de l’Olympia.
Les États-Unis, globalement, le rêve éveillé d’être
en tour-bus là-bas, une véritable épiphanie ! La
tournée, en général, où que l’on pose nos valises,
c’est un collier de moments suspendus. Et je me
languis de cette expérience à chaque nouvel album.
C’est une chance qui n’est pas donnée à tous les
artistes. Je suis toujours très excité à l’idée de dé-
couvrir de nouveaux publics, de bonnes gastrono-
mies…

Et Reims, bientôt : ce n’est pas New
York, mais presque !
Il y a des New-Yorkais qui viennent à Reims pour
voir Reims ! Et pour moi, ce sera ma première fois
ici. Ça fait des années que je vois passer la Carton-
nerie dans les dates de mes collègues musiciens et
j’avais vraiment hâte de m’y arrêter.

Propos recueillis par Agathe Cèbe

4 Kid Francescoli, jeudi 7 décembre, à 20 h à la
Cartonnerie de Reims. Tarifs : 19 à 28€. 
Infos : cartonnerie.fr

Les voyages hypnotiques 
de Kid Francescoli en escale à Reims

Kid Francescoli part de Marseille pour arpenter le monde et diffuser sa musique envoûtante. 
Et Reims n’échappera pas à l’hypnose. © Nicolas Despis

CONCERTS
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La patience 
selon Christophe Willem

CONCERT - LE MILLESIUM

C hristophe Willem sait se faire désirer. 
Le vainqueur de la quatrième saison de Nou-
velle Star, en 2006, s’est offert une pause ar-

tistique de près de cinq ans pour finalement
accoucher de son sixième album studio : « Pano-
rama ». Une coupure nécessaire et salvatrice, comme
il l’a confié, récemment, à « l’Hebdo du vendredi » :
« J'avais besoin de cette pause, dans ma carrière
comme dans ma vie personnelle. Rio (son cinquième
album) n'avait pas trouvé le succès escompté. J'étais
vidé à la fin de la tournée, j'avais l'impression d'avoir
porté cet album seul, à bout de bras. Et je ne m'étais
pas vraiment arrêté professionnellement depuis la
Nouvelle Star, en 2006. Le confinement a été salu-
taire. Il m'a permis de prendre du recul, de m'inter-
roger sur la façon dont j'envisageais les dix
prochaines années, pour décider moi-même de la
suite de l'histoire. »
La suite, c’est un album avec des thèmes intimes et
forts, comme la solitude, la colère, le spleen, les
échecs, le harcèlement scolaire, sans pour autant oublier l’émotion et la douceur qui caractérisent
Christophe Willem depuis ses débuts. Un disque que l’on peut qualifier d’introspectif et d’intimiste.
Et une tournée, donc, qui a démarré en janvier et qui passera par Le Millesium d’Épernay, ce vendredi
soir. « Cette tournée ne devait pas être si longue au départ, mais elle s'étire de plus en plus, vu les re-
tours du public », nous confiait le chanteur de 40 ans, occupé au moins jusqu’au mois de mai avec
son Panorama Tour. Il a bien fait de prendre son temps.

Simon Ksiazenicki

4 Christophe Willem, vendredi 1er décembre, à 20 h, Le Millesium, Épernay. Tarifs : 45 à 65 €.
Infos : lemillesium.com

Après une pause de cinq ans, Christophe
Willem a sorti son 6e album.
© Piere Florent

Un tango pour Vivaldi
CONCERT - LE SALMANAZAR

L e mois de décembre
sera musical au
théâtre Gabrielle-

Dorziat ! Comme chaque
année depuis près de 
40 ans, la scène sparna-
cienne accueillera le
Concours de cordes, ré-
servé aux étudiants en pre-
mier cycle supérieur des
Conservatoires nationaux
de Paris et de Lyon et leurs
équivalents étrangers. Et
comme de coutume, l’évé-
nement se clôturera par un
concert à destination du
grand public.
Vendredi 1er décembre,
deux compositeurs d’exception, séparés par deux siècles, seront revisités par « Les Huit saisons ».
Des musiciens de l’Orchestre de Paris interprèteront une partie des quatre célèbres concertos baroques
du maestro italien, Antonio Vivaldi, avant de restituer l’œuvre de son contemporain, Astor Piazzola.
Compositeur argentin mort en 1992, ce bandonéoniste est considéré comme le plus important musicien
de tango de la seconde moitié du XXe siècle. 
Un concert qui sera l’occasion de (re)découvrir quatre de ses compositions qui traduisent tour à tour
la joie (Verano Porteño), la peine (Invierno Porteño), la nostalgie (Otoño Porteño) et l’espérance (Pri-
mavera Porteña), comme un miroir tendu à l’œuvre du compositeur vénitien. Et au sein des neuf ins-
trumentistes qui fouleront les planches, l’accordéoniste Marion Chiron, spécialiste du tango, enfilera
les courroies de son bandonéon, l’un des symboles de la culture musicale argentine.

S.K
4 « Les Huit saisons », vendredi 1er décembre, à 20 h 30, 
théâtre Gabrielle-Dorziat, Épernay. Durée : 1 h 30 avec entracte. 
Tarifs : 10 à 27 €. Infos : lesalmanazar.fr

Marion Chiron et son bandonéon.

Scène de création et de diffusion d’Epernay
LE SALMANA ZAR
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LE PALACE
33, boulevard de la Motte - Épernay - 03 26 51 82 42

Du vendredi 1er au mardi 5 décembre 2023

PAT ET MAT EN HIVER dim 10H45

MIGRATION dim 16H

LOVE ACTUALLY mar 20H* - 20H30

WISH ven 14H20 - 17H10 20H20 sam 14H15 - 16H45 19H15 - 21H30 dim
10H45 - 14H 16H20 - 18H25 lun 14H20 - 20H mar 17H10 - 20H

LA TRESSE ven 14H20 - 17H10* 20H20 sam 14H - 19H 21H30 dim 14H30 -
17H30 20H20 lun 14H20 - 20H20* mar 14H20 - 17H10* 20H20

PERFECT DAYS ven 17H10* - 20H20* sam 14H* - 16H30* 21H30* dim
14H30* - 17H30* 20H20* lun 14H20* - 17H10* mar 14H20* - 17H10*
20H20*

THANKSGIVING ven 14H20 - 20H40 sam 14H15 - 19H 21H30 dim
17H30 - 20H20 lun 17H10 - 20H20 mar 17H10 - 20H20

ET LA FÊTE CONTINUE ! ven 17H10 sam 16H35 dim 10H30 lun 14H15 -
20H20

LE THÉORÈME DE MARGUERITE ven 14H20 sam 19H dim 14H30 lun
14H20 mar 14H20*

NAPOLÉON ven 14H - 20H sam 14H15 - 18H20 21H10 dim 14H10 - 17H20 20H10* lun 14H - 17H10 20H mar
14H - 20H

MARS EXPRESS ven 17H10 sam 16H25 dim 10H30 - 14H mar 17H10

RIEN À PERDRE ven 14H20 - 17H10 20H40 sam 16H35 - 18H45 dim 10H30 - 20H30 lun 17H10 - 20H20 mar
14H20 - 17H10

LA FIANCÉE DU POÈTE dim 20H30 lun 17H10 mar 14H20

HUNGER GAMES ven 14H - 20H sam 14H15 - 21H10 dim 14H10 - 20H10 lun 16H55 - 20H mar 14H

SAW X sam 21H30

L’ABBÉ PIERRE - UNE VIE DE COMBATS sam 18H20 dim 17H20 lun 14H

FIVE NIGHTS AT FREDDY’S ven 17H10 lun 17H10 mar 17H10

THE MARVELS dim 10H30 - 17H55

LE GARÇON ET LE HÉRON sam 14H dim 10H30

*VOST

Cinéma

www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m
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Macha Gharibian, 
melting pot musical 

CONCERT - LE SALMANAZAR

L e Salmanazar a l’habitude de
programmer, chaque saison,
une ou plusieurs têtes d’af-

fiche, soit des stars telles Roschdy
Zem et Laetitia Casta cette année,
Thierry Lhermitte l’an dernier ou en-
core Daniel Auteuil et Guillaume Gal-
lienne en 2021. Elle n’entre pas
officiellement dans cette catégorie,
mais elle pourrait y prétendre si son
art était un peu plus connu du grand
public. Car dans le monde du jazz,
Macha Gharibian est une sorte d'étoile
montante qui brille déjà très fort. 
Primée aux Victoires du Jazz, dans la
catégorie Révélation en 2020, l'artiste
joue pourtant depuis dix ans sur les
scènes des quatre coins du monde.
Avec sa voix de velours et son jeu de
piano précis, son univers jazz s’épa-
nouit au croisement de trois cultures :
l’Arménie de ses ancêtres, le Paris du
cœur et le New York d’adoption. Pianiste, chanteuse, auteure, compositrice, arrangeuse et réalisatrice
de ses propres albums, Macha Gharibian sait tout faire et elle le fait très bien.
Sur les planches du théâtre Gabrielle-Dorziat, elle présentera au public sparnacien, ce mardi 5 décem-
bre, son troisième album « Joy Ascension ». En anglais ou en arménien, la pianiste laissera s’exprimer
un univers éclectique et envoutant, en trio. Une ascension joyeuse vers laquelle elle espère bien em-
porter le public d’Épernay.

Simon Ksiazenicki

4 Macha Gharibian, mardi 5 décembre, à 20 h 30, théâtre Gabrielle-Dorziat, Épernay. 
Durée : 1 h 30 avec entracte. Tarifs : 10 à 27 €. Infos : lesalmanazar.fr

Macha Gharibian, révélation des Victoires du Jazz en
2020. © Richard Schroeder

Gad Elmaleh et Aldebert 
au Capitole l'an prochain

SPECTACLES

L e Capitole de Châlons se pré-
pare à accueillir trois concerts
phares ces prochains jours pour

finir l'année en beauté : l'orchestre
Rock Symphony et ses reprises des lé-
gendes du rock par 80 choristes et mu-
siciens (vendredi 1er décembre),
Renaud et sa tournée intimiste « Dans
mes cordes » (samedi 2 décembre)
puis l'interprète-imitateur Michaël
Gregorio et son spectacle « L’Odyssée
de la voix  » (samedi 9 décembre). 
La programmation reprendra le 
19 janvier, avec à l'affiche les humo-
ristes Booder, Alban Ivanov et Roland
Magdane. La salle vient d'annoncer
trois nouveaux spectacles, également
attendus en 2024. Gad Elmaleh pré-
sentera son dernier seul-en-scène, in-
titulé « Lui-même », le vendredi 29
mars, tandis que la soirée du samedi
20 avril rendra hommage au groupe
mythique de hard rock AC/DC avec
l'ensemble Symphony Orchestra et le
chanteur du tribute band The Jack.
Rendez-vous le samedi 30 novembre pour découvrir « Hell'debert, enfantillages 666 », troisième opus
de l'auteur-compositeur et interprète Aldebert. Dans cette version endiablée et très rock de son spectacle
jeune public (« Enfantillages »), l'artiste dévoile de nouvelles chansons et des arrangements qui dé-
ménagent, tout en partageant la scène avec un autre personnage : Hell'debert, son jumeau maléfique...

S.L

4 Tarifs : de 33 à 79 € - Infos : lecapitole-en-champagne.fr.

La tournée 2024 de l'humoriste Gad Elmaleh passera par
le Capitole, à Châlons. © Rubens Hazon

SAMEDI 2 DÉCEMBRE
CHAMPILLON – MARCHÉ DE NOËL
9 h à 16 h 30 – Salle des fêtes
DORMANS - BRADERIE DU SECOURS POPU-
LAIRE 9 h à 17 h - 10 bis, rue du Chemin
du Gault 
FONTAINE-DENIS-NUISY – MARCHÉ DE NOËL
13 h à 18 h – Eglise Saint-Quentin
LA NEUVILLETTE – MARCHÉ DE NOËL
14 h à 20 h – Maison de la bière, 
rue du Docteur-Creusat
LAVAL-SUR-TOURBE - BOURSE AUX LIVRES
POUR LE TÉLÉTHON
13 h 30 à 17 h - Salle des fêtes
REIMS – MARCHÉ DE NOËL
13 h à 18 h – Maison de quartier Clairma-
rais, 73, rue Laexandre-Henrot
REIMS - BRADERIE SOLIDAIRE DU SECOURS
POPULAIRE
10 h à 16 h - 1, rue Jules-Siegfried 

DIMANCHE 3 DÉCEMBRE
BAYE - VIDE-POUSSETTES
8 h à 17 h - Rue de Mourlin
BERGÈRES-LÈS-VERTUS - MARCHÉ DE NOËL
10 h à 18 h - Salle polyvalente
EPERNAY - VIDE-GRENIERS A partir de 6 h -
Esplanade Charles-de-Gaulle
LA NEUVILLETTE – MARCHÉ DE NOËL
10 h à 19 h – Maison de la bière, 
rue du Docteur-Creusat
OIRY - VIDE-POUSSETTES 7 h à 17 h 
Salle des fêtes

REIMS – MARCHÉ AUX PUCES
8 h à 17 h – Halles du Boulingrin
REIMS – LA FABRIQUE DE NOËL
Pour trouver des idées de cadeaux soli-
daires, éthiques et durables, et participer 
à des ateliers créatifs.
14 h à 18 h – Foyer Noël, 9, rue Noël
REIMS - MARCHÉ DE NOËL
14 h 30 à 17 h 30 - Temple protestant, 
14, rue Andrieux
SACY - MARCHÉ DE NOËL
10 h à 18 h - Gymnase, cour de la Mairie
THILLOIS - MARCHÉ DE NOËL
13 h à 18 h - Place de la Mairie

JEUDI 7 DÉCEMBRE
BEZANNES – MARCHÉ DE NOËL
16 h à 20 h – Cours Christian-Lange

SAMEDI 9 DÉCEMBRE
CERNAY-LÈS-REIMS - VIDE-MAISON
9 h à 17 h - 30, rue Charles-de-Gaulle
REIMS - VENTE DE NOËL DU SERVICE DU VÊ-
TEMENT
A partir de 8 h 30 - 19-25, rue du Jard
REIMS – BROCANTE
De 7 h à 15 h – 10, rue Denis-Papin

DIMANCHE 10 DÉCEMBRE
CERNAY-LÈS-REIMS - VIDE-MAISON
9 h à 17 h - 30, rue Charles-de-Gaulle

Chiner
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L’un de vos amis fera appel à votre bon
sens pour arbitrer une mésentente. Au ni-

veau professionnel, mettez-vous au travail, sans plus
attendre, en vous concentrant sur vos objectifs.

Votre magnétisme fera des merveilles. Et
vous obtiendrez ce que vous désirez. 

En suivant des conseils judicieux et en vous laissant
guider par votre intuition, vous améliorerez votre si-
tuation financière.

Voyez le bon côté des choses et ne vous
laissez pas envahir par les doutes. Il est

peut-être temps de vous détendre. Vous entretiendrez
de très bons rapports avec des personnes influentes.

C’est la rentrée. Faites un effort pour
achever ce que vous avez à faire plutôt

que de tomber dans la paresse. En amour, vous serez
assez troublé pour mettre votre conjoint au second
plan.

Vous avez un grand besoin de ten-
dresse. Pour atteindre vos buts, agissez

en douceur et sans précipitation. Prenez le temps
d’observer la situation. Par la suite vous trouverez la
méthode la plus efficace pour arriver à vos fins.

Vous aurez l'occasion de vous intégrer au
sein d'une autre équipe, ou de vous former

à une nouvelle activité. Faites preuve de souplesse et
de diplomatie, si vous souhaitez que tout se passe
bien.

Vous semblez bien plus accessible qu'aupa-
ravant. Les contacts que vous nouerez se

transformeront vite en amitié sincère et profonde. Ces
rencontres vous donnent davantage confiance en
vous.

Montrez-vous sous votre meilleur jour. Sou-
rires et jeux de séduction sont au pro-

gramme de la semaine. Il y aura des
chamboulements dans une affaire émotionnelle.

En excellente forme, vous ferez face aux dif-
ficultés avec plus de pugnacité. En amour,

en étant plus tendre et compréhensif, vous réglerez
les petits tracas quotidiens qui obscurcissent votre ciel
affectif.

Vous aurez beaucoup de charme et votre
anticonformisme vous aidera à nouer de

nouveaux liens durables. Vous saurez harmoniser
votre relation. Au travail, relativisez, car rien n'est ur-
gent.

Même si certaines personnes vous déçoi-
vent, conserver votre self-contrôle, c'est peut-

être votre attitude qui en est la cause. Alors, faites
preuve de plus de tolérance !

Côté cœur, les tensions se dissipent enfin.
Vous vivrez des moments exquis, car vous

renouez avec la passion et la complicité. C’est le re-
tour de la flamme et de la joie.

VENDREDI

1°
3°

SAMEDI

-4°
1°

DIMANCHE

-3°
1°

VENDREDI SAMEDI DIMANCHE

LUNDI

0°
3°

Moyenne Moyenne Moyenne

Qu’est-ce qu’un Certificat 

d’économie d’énergie ?
Le dispositif des Certificats d’économies d’énergie (CEE) est un mécanisme qui oblige
les fournisseurs d’énergie à encourager des travaux d’économies d’énergie auprès
de différents publics. Les fournisseurs d’énergie ont des objectifs à respecter par pé-
riode de trois ans. Ils accordent des aides financières (primes, bons d’achat, remise,
prêt à taux bonifié, subvention...) aux particuliers, aux copropriétés, aux collectivités
locales, aux bailleurs en contrepartie des Certificats d’économies d’énergie acquis
par ces derniers pour des travaux d’amélioration de l’efficacité énergétique de leurs
logements ou de leurs installations (chaudière plus performante, renforcement de
l’isolation du toit, des murs, changement de fenêtres, etc.).

CLCV de la Marne – Reims - Contact : 03 26 05 03 88  ou clcv-marne.over-blog.com

L’horoscope Météo

Qualité de l’air

La CLCV vous informe

BÉLIER du 21.03 au 20.04 

TAUREAU du 21.04 au 20.05

GÉMEAUX du 21.05 au 21.06

CANCER du 22.06 au 22.07

LION du 23.07 au 22.08

VIERGE du 23.08 au 22.09

BALANCE du 23.09 au 22.10

SCORPION du 23.10 au 22.11

SAGITTAIRE du 23.11 au 22.12

CAPRICORNE du 23.12 au 20.01

VERSEAU du 21.01 au 19.02

POISSONS du 20.02 au 20.03
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JACK-MOD
PRÊT-À-PORTER POUR HOMME

9 Rue Capitaine Deullin - Épernay - 03 26 51 62 60
Lundi de 14h à 19h - Mardi au samedi de 9h à 12h - 14h à 19h

COLLECTION HIVER 2023
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